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Le défi
Le monde est confronté à des réalités qui s’imposent à lui : la mondialisation,
le réchauffement climatique, la corruption des dirigeants politiques et d’entre-
prises, la méchanceté qui prend de l’ampleur, la dépravation des meurs. Ce
sont autant de défis que les gens cherchent à relever. Dans le même temps,
le prince de ce monde des ténèbres, par ses agents, maintient la pression
pour perdre la multitude.
L’église aussi, de son côté, à cause du siècle présent mauvais dans lequel
elle se trouve, a à s’opposer aux assauts de l’ennemi, a des défis à relever.
Ces défis sont de plusieurs ordres :

- La corruption des responsables d’église, destruction du tissu social
(divisions, manque de pardon, rebellions dans l’église, la médisance,
le mépris).

- L’Évangélisation (en utilisant tous les moyens que nous offre notre
environnement, les outils de la communication).

Pour relever ces défis, chaque membre de l’église est appeler à observer
l’ordre du Seigneur Jésus-Christ : Matt. 28 :19-20 « Allez, faites de toutes
les nations des disciples, les baptisant au nom du Père, du Fils et du
Saint-Esprit, et enseignez-leur à observer tout ce que je vous ai pres-
crit. Et voici, je suis avec vous tous les jours, jusqu’à la fin du monde »
et l’exhortation de l’apôtre Paul aux Romains : Rom. 12 :2 « Ne vous con-
formez pas au siècle présent, mais soyez transformés par le renouvel-
lement de l’intelligence, afin que vous discerniez quelle est la volonté
de Dieu, ce qui est bon, agréable et parfait ».
Les chrétiens, nés de nouveau, doivent :

- Braver le système du monde actuel,
- Se dresser contre tout ce que le diable, le prince de ce monde, a

programmé pour saper les voies droites du Seigneur,
- Résister aux sollicitations des plaisirs, de la facilité…
- Se laisser transformer par la parole de Dieu, transformation possi-

ble par une conversion sincère et l’engagement d’une vie de sanc-
tification réelle.

Nous sommes invités à relever ces défis. Le Seigneur Jésus a fait cette pro-
messe : Matt. 28 :20b « Et voici, je suis avec vous tous les jours, jusqu’à
la fin du monde ».

La Sentinelle

Échos du Camp Biblique
NKAYI 2009

Du 31 août au 06 septembre 2009, s’est
tenu dans la ville de Nkayi en République du
Congo, un camp biblique organisé par le Centre
Culturel Chrétien en collaboration avec le FMON
(Fédération des Ministères et œuvres de NAZA-
RETH).

Ce camp a été organisé sous le thème :
l’Église face aux défis de ce siècle et a été pour
tous ceux qui ont participé un moment réel de ren-
contre avec le Seigneur, un moment de rafraîchis-
sement spirituel.

Trois orateurs se sont employés à développer ce
thème. Il s’agit des Pasteurs : suite page 8

« Rendez grâces au Père, qui vous a ren-
dus capables d’avoir part à l’héritage des
saints dans la lumière, qui nous a délivrés
de la puissance des ténèbres et nous a
transportés dans le royaume du Fils de
son amour,» Colossiens 1:12-13

Jésus-Christ revient Bientôt
Es-tu prêt ?
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SESSION 3
LE MESSAGE A L’ÉGLISE DE THYATIRE

Comme pour les trois premières Églises, la signification étymologi-
que du nom est étroitement lié au message que le Seigneur lui adresse.
En effet la racine thuo de Thyatire signifie sacrifier ; et le Fils de Dieu,
qui a donné sa vie pour former un royaume et des sacrificateurs pour
Dieu, demande maintenant les vrais adorateurs qui présentent en son
nom des sacrifices spirituelles agréables à Dieu.

Par rapport à la marche des enfants d’Israël, après avoir traversé
le Jourdain, ils ont pris possession de la terre promise où ils devaient
adorer l’Éternel, leur Dieu. La référence à Jézabel qui fut dans l’his-
toire la femme du roi Achab, en est l’illustration. Achab, fils d’Omri,
régna vingt-deux ans sur Israël à Samarie. Ainsi le peuple qui est
sorti d’Égypte par la volonté de l’Éternel, après avoir parcouru le
désert, puis la plaine de Moab, arrive à Canaan pour prendre
possession de l’héritage d’Abraham, d’Isaac et de Jacob. Étant
la postérité naturelle d’Abraham, Israël voit l’accomplissement
de la promesse de Dieu aux pères. Chaque tribu ira à la con-
quête du territoire désigné par le sort, et aucun ennemi ne put
empêcher l’accomplissement de la volonté de celui qui a créé
le ciel et la terre.

« Voici ce que dit le Fils de Dieu, celui qui a les yeux
comme une flamme de feu, et dont les pieds sont
semblables à de l’airain ardent »

Ici, c’est le Fils de Dieu qui s’adresse à
ceux qui ont reçu l’adoption en lui, les
vrais adorateurs que le Père demande ;
de sorte que le Dieu du Seigneur Jésus-
Christ devient leur Dieu, et son Père de-
vient leur Père. Le fils est l’héritier qui
est appelé à prendre possession de l’hé-
ritage du Père, mais il doit s ‘en montrer
digne. En effet, il est écrit : « Or, aussi
longtemps que l’héritier est enfant, je dis
qu’il ne diffère en rien d’un esclave, quoiqu’il soit le maître de
tout. »(Galates 4 :1).

Le message du Seigneur à L’Église de Thyatire, c’est par consé-
quent de rechercher la révélation de la parole de Dieu qui donne la
sagesse et l’intelligence spirituelles. Les vérités spirituelles ne décou-
lant pas de la sagesse ni de l’intelligence humaines, il faut aspirer à la
révélation divine pour recevoir la sagesse de Dieu, afin d’entrer dans
les œuvres de Dieu.

Depuis les prophètes jusqu’aux apôtres, tous ceux qui ont marché
avec Dieu, c’est par révélation divine qu’ils ont reçu les promesses et
les directives de Dieu. Car, comme il est écrit : « Ce sont des choses
que l’œil n’a point vues, que l’oreille n’a point entendues, et qui ne
sont point montées au cœur de l’homme, des choses que Dieu a pré-
parées pour ceux qui l’aiment. Dieu nous les a révélées par l’Esprit. »(
1 Corinthiens 2 :9-10)

La prière de l’apôtre Paul pour l’Église d’Éphèse est édifiante sous
ce rapport. En vérité, c’est la manifestation de la volonté profonde du

Seigneur pour tous ceux qui se convertissent à Dieu, lui, qui
intercède pour son corps, qui est l’Église : « Je ne cesse de ren-
dre grâces pour vous ; je fais mention de vous dans mes priè-
res, afin que le Dieu de notre Seigneur Jésus-Christ, le Père de
gloire, vous donne un esprit de sagesse et de révélation dans
sa connaissance ; qu’il illumine les yeux de votre cœur, pour
que vous sachiez qu’elle est l’espérance qui s’attache à son
appel, quelle est la richesse de la gloire de son héritage qu’il
réserve aux saints. »( Éphésiens 1 :16-18).

L ‘apôtre Paul sait bien de quoi il parle, lui, qui, parmi plusieurs
révélations excellentes, a reçu ainsi, par révélation, la connais-
sance du mystère de l’Église, que Dieu a caché aux généra-
tions passées. La connaissance est une chose, la révélation en
est une autre.Au-delà de la connaissance que donne les Écritu-
res de l’œuvre de la croix et de l’amour de Dieu pour le salut de
l’humanité, ainsi que de la volonté générale de Dieu ; il revient à
chacun des rachetés, d’aspirer à la parole prophétique qui ré-
vèle la volonté particulière de Dieu dans les circonstances par-

ticulières. Car c’est dans les circonstances propres de
sa vie, qu’il faut apprendre à rechercher et, à recevoir la
pensée du Seigneur dans la voix douce et paisible de
sa conscience. C’est le moyen efficace de s’exercer à
éprouver ses propres pensées, avant de prophétiser
pour autrui, ce qui est en soi une chose excellente par
ailleurs. La vie nouvelle en Jésus-Christ, est une mar-
che selon l’Esprit ; et il est vital d’utiliser les nouvelles
ressources spirituelles que le Seigneur a rendues dis-
ponibles.

« Mais ce que j’ai contre toi, c’est que tu lais-
ses la femme Jézabel, qui se dit prophé-

tesse, enseigner et séduire mes
serviteurs… »

A Thyatire, le Seigneur dis-
tingue clairement le danger,
c’est l’esprit de l’erreur incarné
par Jézabel : « Achab, fils
d’Omri, fit ce qui est mal aux
yeux de l’Éternel, plus que tous
ceux qui avaient été avant lui.
Et comme si c’était pour lui peu

de chose de se livrer aux péchés de Jéroboam, fils de Nebath,
il prit pour femme Jézabel, fille d’Ethbaal, roi des Sidoniens, et il
alla servir Baal et se prosterner devant lui. »( 1 Rois 16 :30-31).

Si à Pergame, le Seigneur stigmatise les faux docteurs et
leurs enseignements pernicieux visant à dominer sur le peuple ;
à Thyatire, ce sont les faux prophètes qui sont sur la sellette.

L’Église en effet, est par essence prophétique, car elle est
édifiée sur le fondement des apôtres et des prophètes, et Jé-
sus-Christ en est la pierre angulaire. Le Seigneur Jésus consti-
tue l’objet même de la prophétie, car il est écrit : « Le témoi-
gnage de Jésus est l’esprit de la prophétie. »(Apocalypse 19 :10).

En s’intéressant au roi Achab, on remarque que le Seigneur
lui reproche deux fautes graves, qui sont en fait deux attitudes
liées à l’exercice orgueilleux du pouvoir, et qui constitue une
perversion du pouvoir politique par les dominations qui influen-
cent les nations et les hommes qui les dirigent : le péché de

COMPRENDRE
L’APOCALYPSE
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Le péché de Jéroboam est l’apanage des personnes voulant exercer
l’autorité sans l’humilité et la crainte de Dieu qui élève, et qui est l’auteur
et la source de toute autorité : 1 Rois 11 :29-32

Quant à l’alliance entre le roi Achab et Jézabel, elle illustre l’influence
et la perversion des autorités politiques par les puissances occultes. Il
existe une collusion naturelle entre le pouvoir politique, le pouvoir éco-
nomique et l’occultisme, dont le fondement est l’opposition à Dieu, et qui
a pour objet de répandre la débauche, l’amour de l’argent, les plaisirs
charnels et l’orgueil de la vie. Toutes ces choses que le Seigneur anéan-
tira par la puissance glorieuse de son avènement. En effet il est
écrit : « Après cela, je vis descendre du ciel un autre ange, qui avait une
grande autorité ; et la terre fut éclairée de sa gloire. Il cria d’une voix
forte, disant : Elle est tombée, elle est tombée, Babylone la grande ! Elle
est devenue une habitation de démons, un repaire de tout esprit impur,
un repaire de tout oiseau impur et odieux, parce que touts les nations ont
bu du vin de la fureur de sa débauche, que les rois de la terre se sont
livrés avec elle à la débauche, et que les marchands de la terre se sont
enrichis par la puissance de son luxe. Et j’entendis du ciel une autre voix
qui disait : Sortez du milieu d’elle mon peuple, afin que vous ne partici-
piez point à ses péchés, et que vous n’ayez point part à ses fléaux. Car
ses péchés se sont accumulés jusqu’au ciel, et Dieu s’est souvenu de
ses iniquités. » ( Apocalypse 18 :1-5).

Car, il est une loi immuable sur laquelle la terre est fondée, c’est qu’elle
rejette ceux qui la souillent ; d’autre part, ceux qui connaissent l’amour
du Seigneur, et qui demeurent en lui, sont préservés des fléaux qui vien-
nent pour anéantir Babylone. En effet, les Écritures enseignent : « Ce
sont là toutes les abominations qu’ont commises les hommes du pays,
qui y ont été avant vous ; et le pays en a été souillé. Prenez garde que le
pays ne vous rejette, si vous le souillez, comme il aura rejeté les nations
qui y étaient avant vous. » (Lévitique 18 : 27-28).

Ainsi, nous ne pouvons pas lutter contre la chair et le sang ; mais le
combat de la foi se fait contre les esprits méchants
qui contrôlent les nations, leurs autorités, leurs
caractères et leurs pensées : Le mystère de Tyr :
Ézéchiel 27 et 28.

C’est ce « vin de la débauche », qui produit
tous les scandales, ainsi que toutes les choses
odieuses et abominables qui font la vie des na-
tions. C’est pourquoi, le Seigneur a placé l’Église
dans les nations, comme une sentinelle sur la brè-
che, pour intercéder en faveur des nations et de
leurs autorités.

L’autre fonction de l’Église, est d’être en me-
sure de recevoir la pensée de Dieu, pour procla-
mer sa volonté dans la nation et devant les auto-
rités, et ainsi réduire au silence les esprits de
mensonge et de l’erreur.

« A vous, à tous les autres de Thyatire, qui ne
reçoivent pas cette doctrine, et qui n’ont pas
connu les profondeurs de Satan, comme ils
les appellent, je vous dis : Je ne mets pas sur vous d’autre far-
deau. »

La principale préoccupation de ceux qui cherchent à servir le Sei-
gneur dans la vérité, la droiture et la justice, doit être la sanctification,
c’est-à-dire, la consécration de leur vie à la réalisation des desseins éter-
nels du Seigneur. Ils ne vivent plus pour eux-mêmes, car ils ont compris
qu’il est insensé pour un homme de convoiter les choses que l’Éternel

n’a pas préparées d’avance pour lui. Mais les choses qu’il nous a
données par sa grâce, il nous les fait connaître par le Saint-Esprit.
C’est pourquoi , le désir de notre cœur doit demeurer sa justice, c’est-
à-dire, la manifestation de sa volonté dans notre vie. Ce que le Sei-
gneur nous a donné à la croix, c’est sa justice, et il convient de la
garder jusqu’à ce qu’il vienne. Et lui gardera nos cœurs et nos pen-
sées, afin que les plaisirs du monde ne puissent pas détourner nos
cœurs de son grand et merveilleux salut.

« A celui qui vaincra, et qui gardera jusqu’à la fin mes œuvres »

Lors des trois messages précédents, l’avertissement : « Que ce-
lui qui a des oreilles entende ce que l’Esprit dit aux Églises », précé-
dait la promesse aux vainqueurs : « A celui qui vaincra je donnerai… » ;
Car le message était pour toute l’Église. Cependant, à partir du mes-
sage à l’Église de Thyatire, la promesse est désormais avant l’aver-
tissement. Ce changement dans l’organisation du message corres-
pond à un changement radical de la portée et de la signification du
message à venir. Ceux qui négligent les recommandations que le
Seigneur a données à l’Église, qui est son corps, à travers les messa-
ges aux Églises d’Éphèse, de Smyrne et de Pergame, ne pourront
pas supporter les choses qui vont suivre, et donc recevoir l’héritage
de Dieu dans les nations. Comme les vierges folles par rapport aux
vierges sages, le Seigneur sait que tous ceux qui l’appellent Seigneur
n’entreront pas dans le royaume de Dieu. Il en fera la démonstration
aux yeux de l’apôtre Jean : « On me donna un roseau semblable à
une verge, en disant : Lève-toi, et mesure le temple de Dieu, l’autel,
et ceux qui y adorent. Mais le parvis extérieur du temple, laisse-le de
côté, et ne le mesure pas ; car il a été donné aux nations, et elles
fouleront aux pieds la ville sainte pendant quarante-deux mois. »(
Apocalypse 11 :1-2).

Ceux qui adorent Dieu en esprit et en vérité, sont à l’autel, comme
des sacrifices vivants, saints et agréables à Dieu. Ce sont les fils qui

ont reçu l’adoption en Jésus-Christ, à
travers le baptême en sa mort, et qui
marchent en nouveauté de vie, par la
foi, sous la conduite du Saint-Esprit.
C’est pour eux que le Seigneur a dis-
posé le royaume et l’héritage. En ef-
fet, lorsque Dieu parle, il s’adresse
toujours à des personnes suscepti-
bles de comprendre ce qu’il leur dit. Il
ne parle jamais en l’air, ni comme à
une foule ; mais chaque parole de
Dieu est toujours appropriée, et cor-
respond bien à l’attente de celui qui
l’entend et qui la comprend. Car il sait
que ses brebis connaissent sa voix,
lui, le bon berger.

« Je donnerai autorité sur les na-
tions. Il les paîtra avec une verge
de fer, comme on brise les vases
d’argile, ainsi que moi-même j’en

ai reçu le pouvoir de mon Père. »

Les caractères que le Seigneur Jésus-Christ emploie pour définir
l’autorité qu’il donne aux vainqueurs, sont à tout point de vue parfaite-
ment identiques à ceux que le Père a utilisé pour lui-même : Psau-
mes 2 :1-9. Dans les deux cas, c’est la verge de fer qui symbolise

l’autorité, Suite à la page 6
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LES DERNIÈRES PAROLES DE JÉSUS
Références bibliques : Jean 15.1-27

Vérité biblique : Le chrétien qui demeure en Christ engendre le fruit
de l’amour, un amour qui touche ceux qui sont perdus.
Objectif de la leçon : Comprendre le rapport qui existe entre le chré-
tien et son Sauveur.
Plan de la leçon

1. Le cep et les sarments
2. Les serviteurs et les amis
3. L’amour et la haine

Verset à mémoriser : « Il n’y a pas de plus grand amour que de
donner sa vie pour ses amis.
Jean » (15.13)
Lecture biblique : 1 Je suis le vrai cep, et mon Père est le vigneron.
2 Tout sarment qui est en moi et qui ne porte pas de fruit, il le retran-
che ; et tout sarment qui porte du fruit, il l’émonde, afin qu’il porte
encore plus de fruit. 3 Déjà vous êtes purs, à cause de la parole que je
vous ai annoncée. 4 Demeurez en moi, et je demeurerai en vous.
Comme le sarment ne peut de lui-même
porter du fruit, s’il ne demeure attaché au
cep, ainsi vous ne le pouvez pas non plus,
si vous ne demeurez en moi. 5 Je suis le
cep, vous êtes les sarments. Celui qui de-
meure en moi et en qui je demeure porte
beaucoup de fruit, car sans moi vous ne
pouvez rien faire. (Jean 15.15)

Introduction

Le manguier est un arbre magnifi-
que ! Arrivé à maturation, c’est un arbre im-
posant. En saison de -fructification, ses bran-
ches sont chargées de fruits. Si, en nous
promenant, nous éprouvons le besoin de
nous rafraîchir, nous apprécions le fait de
trouver un arbre rempli de fruits mûrs et prêts
à la consommation. Imaginez le voyageur
fatigué sur la route de la vie ; il a besoin
d’amour et cet amour, il le trouve chez le
croyant qui demeure en Christ.

1. ‘Le cep et les sarments

Dans Jean 15.1-3, Jésus se compare à un cep que Dieu (le vigneron)
taille. Jésus a-t-Il besoin d’être taillé ? Est-Il privé de la gloire de Dieu
? Non, pas du tout. Il dit en fait que parce que nous sommes en Lui,
nous faisons partie de Lui. Lorsque Dieu coupe un sarment ou qu’Il le
taille, Jésus le ressent parce que c’est une partie de Lui-même qui est
coupée ou taillée. Il est la source de la vie qui crée du fruit en nous (les
sarments). Le vigneron fait deux choses aux sarments. S’ils ne por-
tent pas de fruit, il les coupe et les enlève. S’ils portent du fruit, il les
taille de façon à ce qu’ils en portent encore plus. Dans les deux cas,
c’est douloureux

et les résultats sont différents. La première intervention détruit la bran-
che alors que la deuxième rend la branche encore plus productive. Dieu
utilise Sa Parole pour tailler.

Jésus dit à Ses disciples qu’ils étaient déjà purs (taillés) à cause
de la parole que je vous ai annoncée (Jean 15.3). Les versets 4 et 5
nous montrent combien notre relation avec Christ est importante. Porter
du fruit est la conséquence de liaisons intactes, du fait d’être resté atta-
ché au cep. Le sarment ne peut porter du fruit que s’il est attaché au cep.
Au verset 7, Jésus dit : Demandez ce que vous voudrez, et cela vous
sera accordé. Quelle promesse ! Mais notez les conditions. Cela arrivera
Si vous demeurez en moi, et que mes paroles demeurent en vous. Que
demanderons-nous donc si Sa parole demeure en nous ? Nous deman-
derons à porter du fruit parce que nous voudrons ce que Dieu veut ! Si
vous portez beaucoup de fruit, c’est ainsi que mon Père sera glorifié, et
que vous serez mes disciples (Jean 15.8). Et que désire Dieu ? Que
nous nous aimions les uns les autres (Jean 15.12). Nous ne demande-
rons pas des choses matérielles ; nous demanderons à entretenir des
relations avec les autres et à aimer. L’amour mutuel est le fruit d’une
liaison continue, intacte et éternelle avec Christ.

2. Les serviteurs et les amis

Notre relation avec Jésus n’est pas une relation de type servi-
teur-maître ; c’est une relation d’ami à ami. Jésus n’a pas donné Sa vie

pour Ses serviteurs ; Il l’a donnée pour
Ses amis (Jean 15.13). Nous entrete-
nons une relation de partage avec Christ.
Nous ne sommes pas comme des servi-
teurs qui ignorent totalement ce que leur
maître pense ; Jésus nous révèle Ses
pensées. Une relation entre amis est une
relation d’amour. Le maître et le servi-
teur n’ont pas une relation d’amour ; leur
relation est régie par un simple contrat
professionnel : du travail en échange d’un
salaire. On choisit ses amis, et Jésus
nous a choisis comme amis. Cela est
merveilleux ! Nous ne L’avons pas choisi
; c’est Lui qui nous a choisis ! Mais Dieu
prouve son amour envers nous, en ce
que, lorsque nous étions encore des pé-
cheurs, Christ est mort pour nous (Ro-
mains 5.8). Jésus n’a pas fait de nous
Ses serviteurs ; Il a fait de nous Ses amis.
Non seulement II nous aime mais II nous
le fait également savoir. Réalisant cela,
nous adoptons de plus en plus une atti-

tude de serviteur et nous nous mettons à L’honorer.
Nous avons dit qu’en demeurant en Christ, nous portons le

fruit de l’amour les uns pour les autres. Lorsque nous restons attachés
au cep, un autre fruit apparaît - le salut de ceux qui sont perdus. Si nous
considérons le fruit de cette façon-là, alors nous pouvons comprendre la
double mission des croyants. Nous devons évangéliser et mettre en place
des assemblées de croyants de façon à ce qu’ils soient édifiés et ensei-
gnés ; ainsi, notre fruit subsistera. Pour montrer que nous aimons Christ,
nous devons demeurer dans mon (celui de Christ) amour (v. 9). Cet amour
va de pair avec l’obéissance à Ses commandements, qui est en soi une
démonstration de notre amour. Ce qui aboutira à une joie parfaite ; nous
ne rechercherons pas notre plaisir autre part. (verset 11.)

Leçon Biblique
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3. L’amour et la haine

La haine à laquelle Christ fait référence est une conséquence
du royaume du diable. Jésus donne des informations à Ses disciples
sur le type de relation qu’ils auront avec le monde : ils devaient com-
prendre que le monde allait les considérer comme ses ennemis et allait
les haïr. Il leur avait cependant dit qu’ils seraient Ses amis. Quel con-
traste ! Christ ne leur dit pas de haïr les pécheurs, mais Il leur dit ceci :
N’aimez point le monde, ni les choses qui sont dans le monde. Si quel-
qu’un aime le monde, l’amour du Père n’est point en lui (1 Jean 2.15).
Les croyants ne sont pas de ce monde.
C’est pour cela que le monde les hait.
Si le monde vous hait, sachez qu’il m’a
haï avant vous (Jean 15.18). Ceux qui
haïssent Jésus haïssent également
ceux qui Le suivent. Premièrement, le
monde hait les croyants parce qu’ils
n’en font pas partie. Si le monde vous
hait, Jésus dit, sachez qu’il m’a haï
avant vous (v. 18). Ceux qui haïssent
Jésus haïssent également ceux qui Le
suivent. Ils ont été choisis pour vivre en dehors du monde.

Le croyant manifeste des qualités qui sont opposées à la
morale du monde. Deuxièmement, ils haïssent les croyants parce qu’ils
appartiennent à Christ. Mais ils vous feront toutes ces choses à cause
de mon nom (v. 21). Les croyants défendent le nom de Christ. En outre,
le monde ne connaît pas Christ. Ils ne connaissent pas celui qui m’a
envoyé (v. 21). Ils ne peuvent pas connaître Dieu s’ils ne connaissent
pas Christ, et le monde n’accepte pas Christ. La remarque finale nous
lance un défi. Et vous aussi, vous rendrez témoignage, parce que vous
êtes avec moi dès le commencement (v. 27). Seuls ceux qui connais-
sent Christ sont capables de témoigner de qui II est.

Vivre la vérité cette semaine

1. Que signifie la phrase : sans moi vous ne pouvez rien faire ?
2. Quel rapport y a-t-il entre la joie et l’obéissance et la joie et

l’amour ?
3. Comment le chrétien peut-il créer un équilibre entre le fait

d’être dans le monde mais pas de ce monde ?

Evitez l’orgueil !
Les événements que nous vivons aujourd’hui montrent ef-

fectivement que Dieu est le maître de la création. Tout ce qui nous
entoure annonce la sagesse de Dieu. « En effet, les perfections
invisibles de Dieu, sa puissance éternelle et sa divinité, se voient
comme à l’oeil, depuis la création du monde, quand on les con-
sidère dans ses ouvrages ». (Rom. 1: 20)

Et pourtant, au temps du prophète Ézéchiel, un Pharaon
osera dire: « Mon fleuve est à moi, c’est moi qui l’ai fait! » (Ézék.
29: 3). Orgueil insensé de l’homme ! D’ailleurs, l’Écriture nous dit que,
« Sache que, dans les derniers jours, il y aura des temps diffici-
les. Car les hommes seront égoïstes, amis de l’argent, fanfarons,
hautains, blasphémateurs, rebelles à leurs parents, ingrats, irré-
ligieux, insensibles, déloyaux, calomniateurs, intempérants,
cruels, ennemis des gens de bien, traîtres, emportés, enflés d’or-
gueil, aimant le plaisir plus que Dieu, ayant l’apparence de la
piété, mais reniant ce qui en fait la force.» (2 Tim. 3: 1-5).

Tous les observateurs lucides seront d’accord pour re-
connaître que ce tableau caractérise bien le monde d’aujourd’hui. Mais
il leur sera plus difficile d’admettre que l’orgueil, « La faute du diable
» (1 Tim. 3: 6 version Darby), est en chacun de nous.

Pour éviter ce piège, nous avons à grandir « dans la grâce
et dans la connaissance de notre Seigneur et Sauveur Jésus
Christ » (2 Pi. 3: 18). L’orgueil n’a plus de place et l’humilité grandit
quand on se nourrit de Jésus-Christ connu dans sa grâce, lui qui a dit
: « Prenez mon joug sur vous et recevez mes instructions, car je
suis doux et humble de coeur; et vous trouverez du repos pour
vos âmes » (Matt. 11: 29).

Méditation

Car ainsi parle le Seigneur, l’Eternel, le Saint
d’Israël: C‘est si vous revenez à moi, si vous
restez tranquilles, que vous serez sauvés, c‘est
dans le calme et la confiance que sera votre
force! Mais vous ne l’avez pas voulu
Tenez–vous donc humblement sous la main
puissante de Dieu, pour qu’il vous élève au
moment qu’il a fixé. Déchargez–vous sur lui
de tous vos soucis, car il prend soin de vous.

(Esaïe 30:15 ; 1 Pierre 5:6-7)
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les nations sont représentées par les vases d’argile, et l’Éternel est
le potier : Jérémie 18 :2-6

Il n’y a donc pas la moindre équivoque concernant l’autorité du
Seigneur Jésus-Christ sur les nations. Il l’a reçu de la part de celui
qui a créé les cieux et la terre, et qui change les temps et les circons-
tances, l’Éternel, le Dieu d’Abraham, d’Isaac et de Jacob. Le diable
déploie une grande activité pour séduire les nations et les empêcher
de parvenir à la connaissance de la vé-
rité. C’est la connaissance de Dieu et de
son amour qui affranchit, et qui donne la
vie éternelle. Par elle, aussi, on accède à
la position d’autorité que le Père a prépa-
rée en Jésus-Christ, et qui est l’accom-
plissement de la promesse de Dieu à
Abraham : « Je ferai de toi une grande
nation, et je te bénirai ; je rendrai ton nom
grand, et tu seras une source de bénédic-
tion. Je bénirai ceux qui te béniront, et je
maudirai ceux qui te maudiront ; et toutes
les familles de la terre seront bénies en
toi. »( Genèse 12 :2-3). Le Seigneur con-
naît chaque nation en particulier, et il sait
ce qu’il a donné à chacune. Il sait aussi
comment amener chacune d’elles à lui rendre gloire, car tout genou
fléchira et toute langue confessera que c’est lui que l’Éternel a établi
Roi des rois et Seigneur des seigneurs. C’est pourquoi, il cherche
des hommes et des femmes pour assumer cette autorité, en tra-
vaillant à l’épanouissement de l’œuvre de Dieu dans leur propre vie
et dans leur nation. Car toute la création soupire après la révélation
des fils de Dieu, pour être aussi au bénéfice de l’œuvre rédemptrice
de la croix : Romains 8 :19-21

La création souffre donc de la vanité des hommes qui ne con-
naissent pas Dieu. Leurs pensées et leurs œuvres la détournent des
desseins éternels du créateur ; car elle veut aussi connaître la jus-
tice, la paix, et la joie que le Seigneur Jésus-Christ a donné par le
Saint-Esprit à ceux qui reçoivent l’adoption et l’héritage dans le
royaume de Dieu. La vocation des nations, ce n’est pas de se faire la
guerre, ou de chercher à dominer sur les autres ; mais au contraire,
d’être au service les unes des autres, selon le bon principe du ser-
vice chrétien : le plus grand, c’est le serviteur. C’est cette grandeur
d’âme que Dieu a promis à Abraham en disant : Je ferai de toi une
grande nation et je rendrai ton nom grand. Mais l’ennemi de Dieu l’a
perverti en soif de puissance, qui engendre tous les maux dans les
nations, et aussi entre les nations, selon qu’il est écrit : « Le diable
l’ayant élevé, lui montra en un instant tous les royaumes de la terre,
et lui dit : Je te donnerai toute cette puissance, et la gloire de ces
royaumes ; car elle m’a été donnée, et je la donne à qui je veux. Si
donc tu m’adores, elle sera toute à toi. Jésus lui répondit : Il est écrit :
Tu adoreras le Seigneur, ton Dieu, et tu le serviras lui seul. » (Luc
4 :5-8).

La création aussi veut servir l’Éternel ; car elle connaît son Dieu
qui l’a créé, et elle entend la voix de l’intelligence et de la sagesse
qui l’a engendrée. On comprend maintenant pourquoi l’Éternel parle
d’abord aux montagnes, aux collines, aux ruisseaux, aux vallées, et
aux villes d’Israël, avant d’annoncer la nouvelle alliance avec son
peuple d’Israël, quand il ordonna au prophète Ézéchiel de prophéti-
ser sur les montagnes d’Israël : Ézéchiel 36 :1-12

« Et je lui donnerai l’étoile du matin. »

Le Seigneur Jésus-Christ veut illuminer son Église de sa révélation, lui
qui est l’étoile brillante du matin, selon qu’il est écrit : « La révélation de
tes paroles éclaire, elle donne de l’intelligence aux simples. » (Psau-
mes 119 :130). Il sait parfaitement combien la responsabilité dans les
nations exige une vision claire des choses, notamment pour faire face à
la confusion des faux prophètes et des idolâtres.Aussi pourvoit-il à cette
révélation, car les Écritures déclarent : « Quand il n’y a pas de révéla-
tion, le peuple est sans frein. » (Proverbes 29 :18). Le Seigneur veut

un peuple responsable, appliqué et
qui ait du discernement, afin d’exa-
miner ce qui est agréable au Sei-
gneur, et de condamner les œuvres
infructueuses des ténèbres ; car tout
ce qui est ainsi réprouvé est amené
à la lumière et rendu inefficace pour
séduire les serviteurs de
l’Éternel.C’est la révélation de sa pa-
role qui enflamme les cœurs, et qui
pousse à entrer dans les œuvres de
Dieu. Ce fut le cas pour les disciples
d’Emmaüs, quand leurs cœurs
s’ouvrirent, ils purent enfin reconnaî-
tre le Seigneur lorsqu’il rompit le pain,
symbole de son corps brisé pour le
péché et l’incrédulité du monde. Ils

se levèrent à l’heure même pour retourner à Jérusalem et annoncer sa
résurrection, le cœur bouillant de joie. Il faut aspirer à la révélation, pour
que le Seigneur ouvre notre esprit pour comprendre les Écritures et
discerner les voies du Seigneur ; car ses voies ne sont pas nos voies, et
ses pensées ne sont pas non pensées. Et c’est notre esprit qui peut
recevoir les choses de l’Esprit de Dieu .Les choses que Dieu a cachées
à la sagesse humaine, il les a révélées par le Saint-Esprit, à ceux qui
pratiquent la justice. Cette capacité surnaturelle que le seigneur dis-
pose pour faire connaître les bénédictions du royaume de Dieu, qu’il a
données aux enfants d’adoption par sa grâce, contribue par ailleurs à
affermir leur foi et leur vocation, par l’accomplissement des promesses
de Dieu dans la vie des héritiers. Car la prière est rendue efficace lors-
qu’elle est fondée sur la connaissance de la volonté de Dieu : 1 Jean
5 :14-15

Ceux qui savent s’approcher de Dieu, pour recevoir ses grâces dans
la prière, en tirent une grande assurance dans la confiance en Dieu, et
dans l’enseignement du Seigneur Jésus-Christ, pour intégrer la dimen-
sion de la révélation de la parole. En effet : « Les choses cachées sont
à l’Éternel, notre Dieu ; les choses révélées sont à nous et à nos en-
fants, à perpétuité, afin que nous mettions en pratique toutes les paro-
les de cette loi. » (Deutéronome 29 :29). Dieu veut que les peuples
qui sont dans les ténèbres de l’ignorance, voient la lumière de la con-
naissance et de la sagesse de Dieu ; et que les cœurs se convertissent
à Dieu, et s’ouvrent à la vision de celui qui a les yeux comme une
flamme de feu, concernant la restauration des nations. Pour ce faire, il
dispense la révélation de sa parole qui brille comme l’étoile du matin
dans les cœurs guéris et restaurés : 2 Pierre 1 :19

- Le cas de Joseph et la confirmation de sa vision : Genèse 41
- Le cas de Daniel à la cour du roi Nebucadnetsar : Daniel 1,2
Il existe par conséquent une vocation individuelle pour chaque

croyant, qui fait partie d’un projet collectif à la dimension de la nation,
qui consiste en toutes bonnes œuvres que le Seigneur a préparées
dans chaque nation. Le Seigneur connaît toutes ces œuvres, et il a -->

Suite de «Comprendre l’Apocalypse»
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honoré la fidélité de l’Église de Thyatire, en lui accordant d’innombra-
bles œuvres. Pour accomplir ces œuvres de la foi qui sont l’héritage de
Dieu dans les nations, le Seigneur réalisera l’unité de tout son peuple
dans la nation. Le Seigneur Jésus-Christ a demandé cette unité au Père,
dans son intercession pour l’Église, afin que le monde croie en lui. Lors
de la confrontation avec les prophètes de Baal à la montagne du Car-
mel, le prophète Élie fit la démonstration éclatante de ce principe divin.
Élie qui était prophète d’Israël en Samarie après la scission du royaume,
prit soin malgré tout, de rétablir l’autel de l’Éternel avec douze pierres,
d’après le nombre des tribus des fils de Jacob, auquel l’Éternel avait
dit : Israël sera ton nom. Il a eu le succès que l’on connaît, parce qu’il
avait la révélation de Dieu concernant Israël uni comme l’Éternel l’a
voulu, et il a agit conformément à la vérité. Jézabel et les prophètes de
Baal, exploitaient l’ignorance du peuple et l’idolâtrie du roi Achab. De-
vant la puissance de la vérité divine, les ténèbres se dissipent ; et le
peuple qui étaient dans les ténèbres vit une grande lumière et il put
confesser que c’est l’Éternel qui est Dieu.

Le temps est donc venu de travailler à l’unité du corps de Christ dans
les nations. C’est à cette dimension que le Seigneur Jésus-Christ con-
vie son Église. Aussi longtemps que l’héritier est enfant, il ne peut com-
prendre l’exigence de l’unité du corps de Christ, bien que cela n’échappe
à personne que Christ ait un seul corps, et qu’il n’y ait qu’un seul Esprit.
Mais celui qui reçoit en vérité l’Esprit du Fils de Dieu dans son cœur, et
qui cherche de tout son cœur le royaume de Dieu et ses promesses,
est conduit par le Saint-Esprit pour recevoir la révélation des choses
que Dieu a cachées à la sagesse humaine. Les puissances des ténè-
bres qui obscurcissent les voies de Dieu dans les nations seront ébran-
lées ; et la vérité de la parole de Dieu apportera la justice, la paix et la
joie dans les cœurs selon qu’il écrit : « Lève-toi, sois éclairée, car ta
lumière arrive, et la gloire de l’Éternel se lève sur toi. Voici, les ténèbres
recouvrent la terre, et l’obscurité les peuples ; mais sur toi l’Éternel se
lève, sur toi sa gloire apparaît. Des nations marchent à ta lumière, et
des rois à la clarté de tes rayons. » (Ésaïe 60 :1-3).

Pasteur Jérémie KINOUANI
Centre Évangélique Source d’Eau Vive-Toulouse

www.ephraimetmanasse.com
jeremie.kinouani@ephraimetmanasse.com

Quatre chrétiens décapités en Somalie
Selon l’organisation pour les droits de l’homme «Internatio-

nal Christian Concern», quatre chrétiens ont été décapités en Somalie
par le groupe extrémiste al Shabaab. C’est l’un de ces membres qui a
annoncé la nouvelle aux familles des victimes le 4 août dernier. Il a
également ajouté que les corps ne leur seraient pas rendus car «la
Somalie n’a pas de cimetières pour les infidèles». Ces quatre chrétiens
travaillaient dans le sud du pays avec une organisation de secours aux
orphelins. Bien que menacés de mort, ils ont refusé de renier leur foi en
Jésus-Christ

Plus tôt dans l’année, sept autres Somaliens ont péri dans
ces circonstances. La commission américaine pour la liberté religieuse
internationale a instamment invité Hillary Clinton, la secrétaire d’État, a
abordé la question de la liberté religieuse lors de sa rencontre avec le
président somalien Cheikh Ahmed.

Source: Christianisme Aujourd’hui/Religion Today 14.08.2009

La Chine enregistrerait 200.000
conversions au Christianisme par jour

Le 1er octobre, la République populaire de Chine a fêté ses soixante
ans. A cette occasion, Natacha Horton, journaliste au magazine Chris-
tianismeAujourd’hui, s’est intéressée au développement de la foi chré-
tienne au sein de la troisième puissance économique mondiale.

Selon son constat, malgré une croissance économique et une amélio-
ration du niveau de vie sans précédent, le Christianisme reste bien
plus influent que le matérialisme en Chine. «On parle même de 200.000
conversions à Jésus chaque jour», raconte le pasteur américain Dennis
Balcombe, basé à Hong Kong.

Interrogé par Natacha Horton, le pasteur précise : «on n’entend jamais
parler d’une Eglise qui ferme ou dont la fréquentation diminue, c’est
toujours l’inverse. La Chine n’est pas imprégnée d’une ancienne reli-
gion, comme les autres nations. Il n’y a que l’athéisme et, de plus en
plus, le matérialisme. Mais ce sont des coquilles vides. Face à l’Evan-
gile, les gens sont la plupart du temps pleins d’intérêt, car ils ont be-
soin de réponses spirituelles».

Autre témoin de ce phénomène exceptionnel, le pasteur Samuel Chiang,
coordinateur de l’International Orality Network, explique que «le chris-
tianisme s’insère dans tous les domaines de la société. Officieuse-
ment, le gouvernement chinois a suggéré qu’il y avait davantage de
chrétiens que de membres du parti. On parle de 10% de la popula-
tion».

Paul OHLOTT
Source : Actu-Chrétienne 5 Octobre 2009

Nouvelles du Monde

Corée du Nord :

70 000 chrétiens
seraient prisonniers
Selon l’organisation chrétienne
Portes Ouvertes, 70’000 chré-
tiens seraient retenus dans les
prisons de Corée du Nord.
Dans ce pays, la foi chrétienne
et sa manifestation publique

sont interdites. En effet, le christianisme est considéré comme une in-
fluence étrangère dangereuse, à l’origine de l’effondrement du bloc
communiste en Europe. Pour cette raison, le régime cherche par tous
les moyens à faire disparaître la foi chrétienne.
En Suisse, sept organisations religieuses pour les chrétiens persécu-
tés travaillent ensemble dans «l’Association pour la liberté religieuse»,
chapeautée par l’Alliance évangélique suisse. Elles ont lancé une ac-
tion de prière pour les chrétiens nord-coréens.

Source : alliance-presse.info/changer2vie 25-09-2009
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Échos du Camp Biblique NKAYI 2009
Du 31 août au 06 septembre 2009, s’est tenu dans la ville

de Nkayi en République du Congo, un camp biblique organisé par le
Centre Culturel Chrétien en collaboration avec le FMON (Fédéra-
tion des Ministères et œuvres de NAZARETH).

Ce camp a été organisé sous le thème : l’Église face aux
défis de ce siècle et a été pour tous ceux qui ont participé un mo-
ment réel de rencontre avec le Seigneur, un moment de rafraîchis-
sement spirituel.

Trois orateurs se sont employés à développer ce thème. Il s’agit des
Pasteurs :

Gustave Richard
MANGAFOU

de la Mission Évangélique
Bethléhem-Ephrata, res-
ponsable de la mission à
Ngoyo Pointe-Noire.

Ignace KOUMA
du Centre Missionnaire
Montagne des Oliviers,
Responsable du Centre et
Directeur de l’Institut Bibli-
que International Néhémie
(IBIN) au Congo.

Adolphe KPONOU
du Centre Évangélique Na-
zareth assemblée locale
« Cité de Grâce » à Nkayi,
Responsable du Centre
Culturel Chrétien.

Un assistant à la coordi-
nation du Camp en la per-
sonne de l’Évangéliste
Claude Sylvain Évariste
MAKAYA du Centre
Évangélique Nazareth
assemblée locale de
Pointe-Noire, a participé
activement à l’organisa-
tion et la réussite de ce
Camp.
Plusieurs sous-thèmes ont été développés pendant six jours par les
orateurs.

� Le Pasteur Gustave Richard MANGAFOU a animé 3 soi-
rées d’évangélisation par les sous-thèmes suivant :
………………………., pour encourager le peuple de Dieu
à relever les défis de l’église.

� Le Pasteur Adolphe KPONOU a exposé les sous-thèmes
suivants :

• La séduction du monde (Apoc. 12 :9) où il dénonce
la corruption des serviteurs de Dieu, l’assaut du dia-
ble contres la cellule familiale et l’église locale comme
cellule du Corps de Christ.

• L’église face au défi de la communication où il nous
parle des méfaits et des bienfaits des outils de la
communication. On retiendra que de la même ma-
nière que le couteau peut être utilisé pour de bonnes
choses, il peut devenir une arme de destruction. Tout
dépens du but que son utilisateur lui assigne. Nous
sommes encouragés à utiliser les outils de la com-
munication pour accomplir la tâche de la grande com-
mission (Matt. 28 :19-20)

� Le Pasteur Ignace KOUMA a exposé les sous-thèmes sui-
vants :

• Ce siècle mauvais (Gal. 1 :1-5). Ce siècle, c’est le
monde actuel dans lequel nous vivons. Il est mau-
vais et injuste dans tous les domaines de la vie : les
richesses, le pouvoir, la sécurité, l’instruction, les
droits fondamentaux.
Le constat de cette réalité du siècle présent appelle
l’église à relever les défis : de la jeunesse, de l’unité
véritable au sein de l’église (dans tous les axes), de
la communication, de la bénédiction divine de nos
nations par l’église.

• Le défi de la jeunesse montre l’importance de la jeu-
nesse et de son encadrement dans l’église et la na-
tion.

• Le défi de l’unité véritable est un autre défi que l’église
doit relever si elle a conscience du désire du Sei-
gneur Jésus dans sa prière sacerdotale (Jean
17 :11,22-23). Ce défi sera réalisé lorsque les mem-
bres du corps de Christ auront formé un seul peuple,
parlant dans la vérité et la sincérité le même langage
et poursuivant le même but (Gen. 11 :6) qui est de
plaire au Seigneur à tous égards.

• Un autre défi est celui de la communication.
� � Communication verticale et horizontale, néces-
saire pour vivre une réelle vie communautaire au sein
du Corps de Christ.
� � Communication individuelle et collective avec
Dieu
� � Communication entre les membres du Corps.

Relever les défis précédents, c’est réaliser le défi de la béné-
diction des nations par l’église. L’église doit être ce canal propre, disposé
et disponible, par lequel Dieu passera pour bénir nos familles et nos
nations.



Pour que l’église relève ces défis de ce siècles, tous ses
membres actifs, doivent être comme le sel et luire comme la lumière
dans les ténèbres de ce monde en refusant de ce conformer à ce
siècle. (Matt. 5 : 13-15 ; Rom. 12 :2).
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Les participants dans la louange

Le Président du collectif des églises de réveil de
Nkayi à honoré de sa présence durant tout le camp

Table préparée pour les repas

Les participants écoutent avec attention les messages

moments de communion pendant les repas

L’Album du Camp
Biblique

NKAYI 2009

Le Centre Culturel Chrétien
invite tous les membres du
FMON à Participer massivement
au prochain Camp Edition 2010
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INSTITUT BIBLIQUE INTERNATIONAL
NEHEMIE (I.B.I.N.)

Centre Évangélique Nazareth
En diagonal avec X.Oil Faubourg, route de Songolo

Pointe-Noire République du Congo Tél. 630 05 73 / 432 59 91

Centre Culturel Chrétien
10, rue Kanga-Mbenza
Nkayi, Rép. du Congo

Tél. (242) 528 51 11 / 63312 97/ 437 96 73
Courriel : ponou_ruben@yahoo.fr

L’Album du Camp
Biblique

NKAYI 2009
suite


